
Œuvres de Miséricorde 
et Droits de l’Homme



Notre vision

Une communauté mondiale 
où la dignité de chacun est respectée, 

les ressources partagées équitablement, 
l’environnement protégé, 

et où les nations et les peuples vivent en paix.

Notre mission

Nous sommes une voix franciscaine auprès de l’ONU 
pour protéger les plus vulnérables, 

les oubliés, et la terre blessé



Ce “mandala” fût créé au quinzième siècle, à partir des intuitions 
de Saint Nicolas de Flue (1417-1487), qui fut canonisé peu après la 
seconde Guerre Mondiale et proclamé Saint Patron de la Paix.
L’ordre des images du mandala correspond aux demandes du « 
Notre Père ».  Sa structure est celle d’une roue, qui symbolise le 
passage du temps et l’histoire du monde et de l’humanité.  Dieu, le 
premier moteur immobile, est au centre de cette roue et, en même 
temps, participe aux différentes scènes.  Par l’action de Dieu, 
l’histoire du monde devient celle du salut.  Toutefois, les humains 
ne sont pas seulement les « objets » du salut.  Ils participent 
activement à leur salut, comme « sujets », en accomplissant des 
œuvres de miséricorde.
Il y a tout juste 70 ans, après les expériences horrifiantes des deux 
Guerres Mondiales, les Nations Unies adoptèrent et proclamèrent 
la Déclaration Universelle des Droits de l’Homme, avec l’espoir 
d’empêcher que de telles horreurs se reproduisent.
La miséricorde et les Droits de l’Homme sont interdépendants.  
Sans une reconnaissance des droits de l’humanité, la miséricorde 
peut être humiliante.  Sans miséricorde, les droits peuvent être 
dépourvus d’amour.  Pourtant, les deux s’enracinent dans la dignité 
humaine qui est inconditionnelle et inaliénable pour tout être 
humain.  Lorsque le respect des droits humains et les œuvres de 
miséricorde vont de pair, alors l’histoire devient celle du salut.
Ce livret de réflexion va au-delà des scènes originales du Mandala, 
et contemple les frères et sœurs de notre temps qui collaborent 
avec Franciscans International pour que la miséricorde et les droits 
aillent de pair dans leur mission franciscaine.
Unissons-nous maintenant à eux dans la prière afin que le règne 
de Dieu advienne et que Sa “volonté soit faite sur la terre comme 
au ciel.”

Une réflexion sur le “Mandala” 
de Saint Nicolas de Flue  



«Alors le Seigneur Dieu modela l’homme avec la 
poussière tirée du sol ; il insuffla dans ses narines le 
souffle de vie, et l’homme devint un être vivant.

Le Seigneur Dieu planta un jardin en Éden, à l’orient, 
et y plaça l’homme qu’il avait modelé. Le Seigneur 
Dieu fit pousser du sol toutes sortes d’arbres à 
l’aspect désirable et aux fruits savoureux ; …Un 
fleuve sortait d’Éden pour irriguer le jardin.»

• Genèse 2:7–9a,10a

Notre Père qui es au cieux, 
que ton nom soit sanctifié.

Donner à manger aux 
affamés et à boire 
à ceux qui ont soif

Nous sanctifions le nom de Dieu lorsque nous prenons soin de la 
création et partageons les fruits de la terre de manière juste.  Bien 
que nous produisions bien plus que le nécessaire pour nourrir la 
population actuelle, une personne sur neuf se couche le ventre 
vide.  Plus de trois millions d’enfants meurent des conséquences 
de la sous-nutrition et plus d’un demi-million de personnes perd la 
vie faute d’accès à une eau propre.  
Ce manque d’accès à l’eau potable coûte la vie à des centaines 
de frères et sœurs qui tentent de traverser le désert qui sépare les 
Etats-Unis du Mexique dans l’espoir d’accéder à une vie plus digne.   
La photo ci-dessus a été prise alors que frère Sam Nasada, de la 
Province de Saint Barbara, écrivait un message sur un bidon d’eau 
et le plaçait soigneusement dans ce même désert, pour toute 
personne qui pourrait le trouver.

Le droit à une 
alimentation 
nutritive et à l’eau 
potable.

Dieu, Tu donnes au monde d’exister et Tu as créé l’homme et 
la femme à ton image.  C’est en prenant soin de notre Maison 
Commune et en respectant la dignité de chacun que nous 
devenons frères et sœurs et que nous devenons Tes enfants.  
Que nous jouissions avec reconnaissance des fruits de la terre 
et que nous les partagions de façon juste, par Jésus Christ 
notre Frère et Seigneur.  Amen.



 «  Joseph, lui aussi, monta de Galilée, depuis la ville 
de Nazareth, vers la Judée, jusqu’à la ville de David 
appelée Bethléem. Il était en effet de la maison et de 
la lignée de David.  

Il venait se faire recenser avec Marie, qui lui avait 
été accordée en mariage et qui était enceinte.  Or, 
pendant qu’ils étaient là, le temps où elle devait 
enfanter fut accompli.  Et elle mit au monde son fils 
premier-né ; elle l’emmaillota et le coucha dans une 
mangeoire, car il n’y avait pas de place pour eux dans 
la salle commune. »

• Luc 2:4–7

Que ton règne vienne

Accueillir les 
étrangers

À l´échelle mondiale, près de 70 millions de personnes, ont dû fuir 
leurs domiciles.  Jésus et ses parents se sont trouvés dans la même 
situation.  Marie a donné naissance à son enfant dans une étable, 
car ils étaient loin de leur maison et qu’il n’y avait pas de place 
pour eux ailleurs.  Peu après ils durent se réfugier en Égypte.
Depuis de nombreuses années, les Franciscains accueillent 
migrants et réfugiés dans un centre qu’ils ont établi près de la 
frontière sud du Mexique.  Là, ils s’occupent de leurs besoins et 
leur prêtent assistance au niveau légal.  La majorité d’entre eux ont 
quitté leurs domiciles pour fuir la violence, dans l’espoir de trouver 
une vie plus digne ailleurs.  Toutefois, au cours de leur périple, 
et une fois arrivés dans leur pays de destination, ils se heurtent à 
nouveau à la violence et à l’exploitation.  

Le droit 
à l’asile

Dieu, un nombre incalculable de personnes partagent le sort 
de la famille de Jésus et se trouvent dans une situation où 
ils sont étrangers.  Tout ce qui nous est étranger nous effraie 
et nous rejetons les autres afin de nous protéger.  Nous te 
demandons de nous encourager à ouvrir nos cœurs et à 
détruire nos murs afin que nous puissions faire l’expérience 
de ta présence dans la rencontre avec l’Autre.  



« Le sixième mois, l’ange Gabriel fut envoyé par Dieu 
dans une ville de Galilée, appelée Nazareth, à une 
jeune fille vierge, (accordée en mariage à un homme 
de la maison de David, appelé Joseph) ; et le nom de 
la jeune fille était Marie. L’ange entra chez elle et dit 
: « Je te salue, Comblée-de-grâce, le Seigneur est 
avec toi. » Voici que tu vas concevoir et enfanter un 
fils ; tu lui donneras le nom de Jésus. Marie dit à l’ange 
: « Comment cela va-t-il se faire puisque je ne connais 
pas d’homme ? »L’ange lui répondit : « L’Esprit 
Saint viendra sur toi, et la puissance du Très-Haut te 
prendra sous son ombre ; Marie dit alors : « Voici la 
servante du Seigneur ; que tout m’advienne selon ta 
parole. » Alors l’ange la quitta. »

• Lukas 1:26, 27c, 28, 31, 34, 35a, 38

Que ta volonté soit faite 
sur la terre comme au ciel

Assister les 
malades

Depuis le début, les chrétiens ont prié le Saint Esprit pour qu’il 
donne des forces et guérisse les malades.  Le nom de Saint Esprit 
était fréquemment donné aux hôpitaux au Moyen-Âge.  
Le soin des malades, quelle que soit leur appartenance religieuse, 
ethnique, ou politique, fait partie intégrante de la vie chrétienne.   
Parce qu’elles prennent soin des malades sans faire de distinctions, 
les sœurs du Tiers Ordre Régulier de Saint François au Cameroun se 
retrouvent en première ligne du conflit opposant les communautés 
anglophones et francophones.

Le droit à 
l’accès aux soins   

Dieu, Marie, accomplît Ta volonté par la puissance de l’Esprit 
Saint.   C’est Ta volonté que nous suivions l’exemple de Jésus 
et prenions soins des malades et les défendions.  Ne nous 
laisse pas seulement prendre soin des malades mais aussi 
aide-nous chercher à résoudre les causes profondes de la 
maladie : sous-alimentation, contamination environnementale, 
violence et discrimination.  

Donne-nous le courage de Marie, pour faire Ta volonté sur la 
terre comme au ciel.    



« Comme il se faisait tard, arriva un homme riche, 
originaire d’Arimathie, qui s’appelait Joseph, et qui 
était devenu, lui aussi, disciple de Jésus.  Il alla trouver 
Pilate pour demander le corps de Jésus. Alors Pilate 
ordonna qu’on le lui remette.  

Prenant le corps, Joseph l’enveloppa dans un 
linceul immaculé, et le déposa dans le tombeau neuf 
qu’il s’était fait creuser dans le roc. Puis il roula une 
grande pierre à l’entrée du tombeau et s’en alla.  Or 
Marie Madeleine et l’autre Marie étaient là, assises en 
face du sépulcre. 

• Mathieu  27:57–61

Donne-nous notre pain de ce jour.

Ensevelir 
les morts

Honorer les morts est une obligation dans de nombreuses cultures 
et religions.  À l’époque de l’empire romain, il était courant de laisser 
les cadavres de ceux qui avaient été crucifiés pourrir sur la croix.  
Cela empêchait les proches de remplir cette obligation religieuse 
infligeant, par conséquent, comme une punition supplémentaire.  
Aujourd’hui, aux Philippines, de nombreuses personnes sont tuées 
arbitrairement dans le cadre de la guerre contre la drogue menée 
par le président.  La plupart des victimes proviennent de familles 
pauvres, qui, pour comble, n’ont même pas les moyens de payer 
des funérailles ou une inhumation pour leurs bien aimés.  
Sœur Cres et Frère Buanafe se sont non seulement engagés 
à mettre fin à ces exécutions arbitraires mais aussi à venir en 
assistance aux familles pour le requiem et l’enterrement.

Le droit à une 
inhumation digne

Dieu, lorsque nous célébrons l’Eucharistie nous rendons grâce 
pour le don de la vie.  En rompant le pain, nous ne sommes 
pas seulement uns avec Toi et les uns avec les autres, mais 
aussi avec les défunts.  Donne nous d’apprécier le don de la 
vie et d’honorer nos défunts dignement et avec gratitude.
Nous te le demandons, Dieu, source de toute vie.



«Quand les soldats eurent crucifié Jésus, ils prirent 
ses habits ; ils en firent quatre parts, une pour chaque 
soldat. I

ls prirent aussi la tunique ; c’était une tunique sans 
couture, tissée tout d’une pièce de haut en bas. 

• Jean 19:23

 Et pardonne-nous nos offenses.

Vêtir ceux 
qui sont nus

La pauvreté n’est pas tant le résultat de circonstances naturelles 
que la conséquence d’injustices.  Le système économique actuel 
perpétue et aggrave l’inégalité.  Tandis que la richesse détenue 
par un petit nombre s’accroît à la vitesse de l’éclair, la richesse de 
la moitié la plus pauvre de la population ne cesse de diminuer.  
Non seulement dans les pays du Sud, mais aussi en Amérique du 
Nord et en Europe de l’Est.  À Berlin, un nombre toujours croissant 
de personnes se rend auprès de Frère Johannes qui distribue des 
vêtements aux personnes dans le besoin.  
L’œuvre de charité « vêtir ceux qui sont nus » est étroitement liée à 
son engagement pour défendre la dignité.   Lorsque les personnes 
vivent dans la pauvreté, elles sont non seulement privées de biens 
matériels mais elles se sentent aussi souvent humiliées. 

Le droit à 
l’habillement

Dieu, d’innombrables personnes sont privées d’habillement 
et souffrent d’un manque de respect de leur dignité.  Leurs 
besoins les plus essentiels ne sont pas satisfaits et se trouvent 
à la merci des autres.  Sachant que c’est toi qui nous donnes 
la vie, aide-nous à œuvrer afin que tous puissent jouir 
équitablement des fruits de la terre et soient respectés dans 
leur « droit à l’habillement ».   



« Il parlait encore, quand parut une foule de gens. 
Celui qui s’appelait Judas, l’un des Douze, marchait 
à leur tête. Il s’approcha de Jésus pour lui donner 
un baiser.  Jésus lui dit : « Judas, c’est par un baiser 
que tu livres le Fils de l’homme ? » Voyant ce qui allait 
se passer, ceux qui entouraient Jésus lui dirent : « 
Seigneur, et si nous frappions avec l’épée ? » L’un 
d’eux frappa le serviteur du grand prêtre et lui 
trancha l’oreille droite. Mais Jésus dit : « Restez-en là 
! » Et, touchant l’oreille de l’homme, il le guérit. »

• Luc 22:47-51

Comme nous pardonnons aussi à
 ceux qui nous ont offensés.

Et ne nous laisse pas entrer en 
     tentation mais délivre-nous du mal.

Visiter les 
prisonniers

Non seulement la Déclaration Universelle des droits de l’Homme 
interdit la torture, mais, de surcroit, la plupart des états ont 
également ratifié la convention contre la torture.  Pourtant, la 
torture est pratiquée dans trois quarts des états.  Lorsqu’il s’agit du 
traitement des prisonniers en général, les statistiques concernant 
le respect des droits de l’homme sont encore pires.  
De nombreux franciscains, comme frère Quentin, travaillent 
comme aumôniers dans les prisons et accompagnent les 
prisonniers, reconnaissant leur dignité et leurs droits quel que soit 
le mal qu’ils aient fait durant leur vie.  Cette œuvre de miséricorde 
spécifique, visiter les prisonniers, attire particulièrement l’attention 
sur l’inaliénabilité de la dignité et des droits de chacun.

Nul ne sera soumis 
à des peines 
imhumaines

Dieu, par Jésus Tu nous donnes un exemple de non-violence 
radicale.  Au moment de son arrestation violente, il n’exige 
pas seulement que ses disciples demeurent non-violents.  
Jésus, lui-même, soigne ceux qui l’arrêtent.  Il se comporte 
selon ses propres mots « aimez vos ennemis. »  Cela n’est 
pas toujours facile à faire dans nos vies personnelles et peut 
même aller au-delà de nos capacités.   Cependant, nous Te 
demandons de nous aider, pour le moins, à toujours savoir 
reconnaitre l’inaliénabilité de la dignité de chacun.



Car c’est à Toi qu’appartiennent le 
règne, la puissance et la gloire pour 

les siècles des siècles. Amen.

« Voici l’assurance que nous avons auprès de Dieu : 
si nous faisons une demande selon sa volonté, il nous 
écoute. »

• Jean 5:14

Lorsque l’on regarde notre monde
Comme les personnes sont maltraitées 

et souffrent de discrimination
Comme la nature est exploitée et détruite

Il est difficile de croire que c’est ce monde que tu as créé

Nous sommes tentés de nous joindre 
à Jésus lorsqu’il demande 

« Mon Dieu, mon Dieu, pourquoi m’as-tu abandonné ? »

Dieu, nous te le demandons,
Transforme notre désespoir en l’espérance de Pâques

Et aide-nous à croire que la vie est plus forte que la mort 

Donne-nous la force d’agir avec miséricorde 
Et de défendre la dignité et les droits de tous.

Afin que Ta volonté soit faite sur la terre comme 
au ciel et que ton règne vienne.

Amen
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Franciscans International a pour vision une communauté 
mondiale où la dignité de chacun est respectée, 

les ressources sont partagées équitablement, 
l’environnement est protégé, et où les nations 

et les peuples vivent en paix.

Notre travail s’inspire de ces valeurs franciscaines :

Humilité
Nous aspirons à vivre avec simplicité, 
reconnaissant notre interdépendance 

avec toute la création.

Réconciliation
Nous souhaitons être en harmonie avec 

le monde autour de nous et promouvoir la paix.

Fraternité
Nous avons une profonde préoccupation 

pour les marginalisés et les opprimés, 
et cultivons une ouverture radicale à « l’autre ».

Justice
Nous respectons la dignité de chaque personne 

et de toute la création, 
et travaillons pour l’égalité.


